
Florentin RAUTU Thème 1 du défi « Libérons Molière » 

Le rideau s'ouvre sur un café animé, où Al et Phil sont assis à une table en train de discuter. Al est professeur de 

littérature, passionné mais franc. Phil est avocat, tolérant et diplomate. Phil vient de gagner un procès parce qu’il 

a su présenter les faits sous un jour favorable à son client. 

AL: (agité) Je ne peux pas croire que tu aies pu faire cela, Phil. Comment oses-tu prétendre que contourner la 

vérité est une forme d'honnêteté ? C'est juste de la manipulation ! 

 

PHIL: (calmement) Mais je ne dis pas que c’est une forme d'honnêteté, Al. Je dis juste que parfois, dans 

certaines situations, il vaut mieux éviter de dire la vérité telle qu’elle est. Parfois, il faut trouver un moyen de 

dire la vérité sans blesser les autres. 

 

AL: (fronçant les sourcils) Tu veux dire qu'il vaut mieux mentir que de blesser les autres ? Et comment est-ce 

que tu fais ça, Phil ? En leur disant ce qu'ils veulent entendre ? Ça revient à de la flatterie !  

 

PHIL: (sérieusement) Mais non, si tu trouves un moyen d’échanger afin de garder des relations saines, c’est 

facile. Par exemple, si tu vois qu'un ami a pris du poids, tu ne vas pas lui dire directement "tu es gros", tu vas lui 

dire que tu es préoccupé par sa santé et que tu penses que vous devriez peut-être faire plus d'exercice 

ensemble, et puis de toute façon c’est mon métier. 

 

AL: (croisant les bras) Mais cela ne revient-il pas à flatter l'ego de quelqu'un pour obtenir ce que tu veux ? 

 

PHIL: (secouant la tête) Pas du tout, Al. Cela revient à trouver un moyen de discuter avec les autres de manière 

positive. La communication est la clé de toute relation saine. 

 

AL: (soupirant) C’est vrai que les réseaux sociaux, les PDG ou encore les politiciens corrompus utilisent cette 

flatterie pour fonctionner, mais je ne peux pas m'empêcher de penser que la vérité devrait être suffisante en 

soi. 

 

PHIL: (posément) La vérité est importante, Al, mais la manière dont nous la communiquons l'est tout autant. 

Nous ne voulons pas blesser les autres, nous voulons les aider. 

 

AL: (regardant Phil avec un sourire ironique) Tu es trop gentil pour ce monde, Phil, et tu ne devrais pas être 

aussi indulgent avec la société actuelle. 

 

PHIL: (riant) Peut-être bien, Al. Mais j'aime penser que nous pouvons tous trouver un moyen de communiquer 

avec les autres de manière constructive, même dans ce monde où il est difficile de dire ce que l’on pense 

vraiment. 

Le rideau se ferme sur Al et Phil, toujours en train de discuter dans le café animé. 


